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Description d’un Campodéidé énigmatique 
de Sardaigne (Insecta: Diplura) 
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ABSTRACT 


Description of an enigmatic Campodeiïd from Sardegna (Insecta: Diplura). — Two 
Campodeids from the Grotta di Su Marmuri were worked out by J. PACLT (1979) who 
refered them to Plusiocampa (Stygiocampa) sp. indet. With a third specimen from the 
same cave and a reexamination of the two others, loaned by Prof. Dr. H. Strümpel, 
I went to the conclusion that they would provisionally be placed in the genus Litocampa, 
as a new species: L. paclti. Relationships with the subgenus Dicampa are also emphasied, 
as the taxonomic value of the shape of the claws has been usually overrated. 


Dans son récent travail sur les Aptérygotes des collections de l’Institut et du Musée 
zoologiques de l’Université de Hambourg, J. PACLT (1979) a signalé sous « Plusiocampa 
(Stygiocampa) sp. indet. » deux spécimens provenant de la Grotta di Su Marmuri en 
Sardaigne, et présentant des griffes striées (Klauen mit Längslinien). Dans une lettre 
en date du 24.8.1979, J. Pacht prévenait mon désir d'examiner à mon tour ce matériel 
en me communiquant, à toutes fins utiles, le nom du nouveau directeur des collections 
entomologiques de Hambourg, le Prof. D' Hans Strümpel. 

Par une singulière coïncidence, je possédais, depuis 1971, un spécimen récolté 
dans la même grotte par P. Strinati et V. Aellen. Sa détermination m'avait alors fort 
embarrassé et javais informé V. Aellen de la difficulté de classer cette espèce qui me 
semblait être un Campodea du sous-genre Dicampa à griffes grandes et coudées. A l’inverse 
de PACLT, en effet, javais accordé plus d’importance à la chétotaxie tergale qu’aux 
caractères des griffes, d’où la divergence fondamentale de nos déterminations respectives. 

Après l’examen des deux spécimens de Hambourg (mâle et femelle), aimablement 
communiqués par H. Strümpel, et une nouvelle étude de celui de Genève (femelle), 
il mest possible de décrire cette espèce inédite, amicalement dédiée au Dr Juraj Paclt, 
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de Bratislava, et de discuter sa position taxonomique qui remet en cause la hiérarchie 
de divers critères utilisés dans la systématique des Campodéidés depuis les travaux 
de F. Silvestri. 


Litocampa (? subgen.) paclti n. sp. 
= Plusiocampa (Stygiocampa) sp. indet., PACLT, 1979 


Localité. — Grotta di Su Marmuri, alt. 800 m, Ulassai (Prov. Nuoro), Sardaigne. 


Matériel. — Holotype. 1 femelle, 23.3.1971, P. Strinati et V. Aellen leg., Muséum 
d'Histoire naturelle de Genève. Monté sur lame dans le médium H de Marc André. 

Paratypes. 1 mâle, 1 femelle, 11.4.1974, K. G. Mau leg., Zoologisches Institut und 
Zoologisches Museum Universität Hamburg. Mâle en alcool monté, pour la présente 
étude, dans le médium II de Marc André; femelle montée sur lame par J. Pacht, 


Longueurs. — Corps: mâle = 3,2mm; femelle holo. = 3,3 mm; femelle 
para. = 2,8 mm. Un fragment de cerque de 1,2 mm chez la femelle paratype. 


Téguments. — Epicuticule granuleuse, chaque granule surmonté d’une courte 
pointe très visible en vue de profil; soies de revêtement glabres. 


Tête. — Antennes de 19 et 17 articles chez l’holotype, de 25 et 23 chez la femelle 
paratype, brisées chez le mâle. L’antenne de 17 articles est un régénérat caractérisé; 
celles de 19 et 23 articles elles-mêmes sont vraisemblablement des régénérats plus anciens; 
chez les unes et les autres, organe cupuliforme de l’article apical renferme 6 sensilles 
de forme simple, pourvus d’une seule collerette basilaire avec parfois l’ébauche d’une 
seconde, plus distale. L’antenne de 25 articles ne possède que 5 sensilles dans sa cupule. 

Sensille du III article postéro-sternal (entre d et e), subcylindrique, relativement 
long et grêle; celui du palpe labial légèrement plus épais et plus court, mais de même 
style. Tous les phanères du IIIe article sont glabres. Phanères du front et de la ligne 
d'insertion des antennes (a = 35, i = 52, p = 41), avec quelques barbules distales. 


Thorax. — La répartition des macrochètes tergaux correspond à celle du sous- 
genre Dicampa (mensurations de l’holotype). 


ma la lp malla Ip/ma lblZplv 
Th. I isch DEER sta 1,09 1,66 223 
Th. Il ISSN | 1+1 0 0,71 — —- 
Th. III ës 0 0 — — — 


Tous les macrochètes sont bien différenciés et barbelés sur leur Lé ou leurs 24 distaux, 
les /p pronotaux étant les plus développés (88,5), les /a pronotaux et les ma métanotaux 
étant les plus courts (48,5). Au mésonotum, la distance entre les /a est égale à environ 


2 fois Lë leur longueur L = 2,65). Au métanotum, les ma sont légèrement plus courts 
a 


que leurs homologues du mésonotum (48,5/51,5). 

Les pattes sont courtes, les métathoraciques n’atteignant que le bord postérieur 
du Ve segment abdominal; fémur sans macrochète tergal; tibia avec 1 macrochète 
sternal; phanères apicaux du tarse tous glabres. Griffes coudées, à corps finement strié 
transversalement, à crêtes latérales peu développées et sans ornementation; processus 
télotarsaux sétiformes et glabres. 
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Abdomen. — Tous les tergites portent des macrochètes. 
ma la Ip 
Ab. I-IV ent 0 0 
Ab. V-VII beet SE Be 
Ab. VIII il am l 0 nd 
Ab. IX lge 0 5 t à (LOtAl) 


FIG. 1. 


Litocampa (? subgen.) paclti, n. sp., femelle holotype (A et B) et mâle paratype (C). 


A. Sensilles: 1. de organe cupuliforme (coupe optique); 2. du Ie article antennaire; 
3. du palpe labial. — B. Griffe antérieure II gauche. 
C. Appendice droit du premier urosternite (explication des lettres dans le texte). 


Les macrochètes médiaux antérieurs dépassent un peu les embases des soies mar- 
ginales en VIII et IX, tandis qu'aux tergites précédents ils ne les atteignent pas: toujours 
plus courts que les ma thoraciques (37-44), ceux des tergites I, VI et VII sont légèrement 
plus longs que les autres (42-44); en I, ils sont moins de 2 fois plus courts que leur 
écartement (e/ma = 1,80), mais aux suivants, ils sont de 2 fois 14 à 2 fois 1⁄ plus courts 
(eļma = 2,25-2,55); comme ceux du thorax, ils sont barbelés sur leur moitié distale 
(2-4 barbules). 
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Les macrochètes latéraux antérieurs et latéraux postérieurs sont tous indubitables, 
les postérieurs néanmoins plus courts en V (64) qu’en VI et VII (91,5 et 96,5); ils sont 
bien barbelés sur leurs 24 distaux. 


Mâle. Les appendices du sternite I sont élargis et coudés en forme de chaussons 
à pointe dirigée vers le plan sagittal. Ils portent 13 et 15 phanères a, formant une seule 
rangée apicale, et environ 25 phanères a, disposés sur 2 ou 3 rangs; les uns et les autres 
sont grêles, les a un peu plus petits. Marge postérieure du sternite avec au moins 
81 phanères g, formant 2 rangs dans la portion médiane et 2 ou 3 sur les côtés. 18 poils 
en rosette autour du gonopore. 


Femelle (holotype). Appendices subcylindriques avec 6 a, apicaux seulement. 

Sternites II-VII typiques (4 + 4 macrochètes, plus 2 parastylaires). 

Le fragment de cerque de la femelle paratype comporte la base et 4 articles. Tous les 
macrochètes sont longs et grêles; les plus développés de la base sont presque 2 fois 
aussi longs que la largeur de l’article et. pourvus d’une dizaine de barbules bien indivi- 
dualisées sur leur moitié distale au moins; ceux du 4° article sont 2 fois aussi longs 
que la largeur de l’article, seulement fourchus à l’apex ou pourvus de 2 barbules 
subapicales. 


DISCUSSION 


Cette espèce peut être brièvement définie comme «un Dicampa à griffes atypiques ». 
L'ensemble de la chétotaxie tergale est soit typique (thorax), soit dans les limites (abdo- 
men) de ce sous-genre de Campodea, particulièrement bien représenté dans la région 
méditerranéenne. Les griffes à crêtes latérales non ornementées et de dimensions modestes, 
se rencontrent chez les représentants de divers groupes de Plusiocampa s. lat. (les groupes 
I à V et une espèce du groupe VI de ma section B, 1956: 128-132) qui correspondent 
en gros au genre Litocampa, sensu PACLT. Or il est de plus en plus évident que cette 
entité est polymorphe, rassemblant des lignées distinctes sur la base d’une similitude 
de griffes. 

Dès 1956 (: 131), je soulignais la ressemblance entre les Plusiocampa de mes groupes 
IV et V et deux espèces de Podocampa présentes dans la même région 1. 

Beaucoup plus récemment, C. BARETH et moi-même constations (1972: 255) que 
l’espèce-type de Cocytocampa (sous-genre de Litocampa dans le système de PACLT) et 
l’espèce la plus voisine (soit perkinsi Silvestri et solomonis Bth. et Cdé) paraissent très 
voisines des /ndocampa (sous-genre de Campodea) et pourraient en être issues par spé- 
cialisation des griffes. 

Cette hypothèse s’est trouvée renforcée par la découverte de L. ({Cocytocampa) 
catalae Condé, 1980, en Nouvelle-Calédonie, qui montre tous les caractères d’un 
Indocampa, à l'exception des griffes. La nouvelle espèce sarde présente des relations 
identiques avec Dicampa. Je la rattache au genre Litocampa pour me conformer à 
l’usage actuel, sinon il faudrait modifier de fond en comble la systématique des Cam- 
podéidés, ce qui dépasserait le cadre de cette note. Cependant, je préfère ne pas faire 
référence à un sous-genre; en effet, la création d’un sous-genre nouveau me semble 
inutile et l’utilisation de Cocytocampa rapprocherait artificiellement l’ensemble homo- 
gène formé par perkinsi, solomonis et catalae de la présente espèce qui en est très éloignée. 


1 «Il est à se demander si ces Plusiocampa ne dérivent pas de Podocampa, par spécialisation 
des griffes, ou du moins si ces formes ne sont pas issues d’une souche commune... ». 
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